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Baromètre 2024 de la Fédération Française d'Éducation 

Physique et de Gymnastique Volontaire X Ipsos 
 

Retour sur plus de 10 ans  

de pratique sportive des Français 
 

 

● En un peu plus de 10 ans, les Français sont 14% de plus à pratiquer une activité 

sportive, soit plus de 2 Français sur 3 aujourd’hui.  

● Le temps consacré au sport par les Français a quant à lui doublé. L'essor du 

télétravail en est très certainement une des explications. 

● Le baromètre livre également les raisons évoquées par les Français qui ne font 

pas de sport.  

 
 

La Fédération Française d’Education Physique et de Gymnastique Volontaire (FFEPGV) et 

Ipsos publient leur baromètre annuel sur les Français et le Sport.  

Avec plus de 10 années de recul, ces données permettent de décrypter les évolutions 

concernant les pratiques sportives des Français : quelles sont leurs motivations, leurs 

habitudes, la perception qu’ils ont du sport… 

Le sport, de plus en plus plébiscité : plus de 2 Français sur 3 pratiquent une activité 

sportive 

C’est un des principaux enseignements de cette rétrospective du baromètre : le nombre de 

Français qui pratiquent un sport a augmenté de 14% depuis 2012, date du premier Baromètre. 

Ils sont désormais 68% à s’adonner à une activité physique régulière. On note également que 

le temps qu’ils y consacrent chaque semaine a été multiplié par 2 depuis 2012, passant de 

1,9 heure à 4 heures actuellement. Dans le détail, 38% des personnes interrogées y 

consacrent 3 heures et plus, 17% : 2 heures et 13% : 1 heure.  

Quant à la fréquence, la moitié des répondants qui pratiquent une activité sportive le font entre 

une et deux fois par semaine, 31% entre 3 ou 4 fois par semaine et 17% 5 fois par semaine 

et plus. 

Autre point notable, cette fois-ci du côté de ceux qui ne font pas de sport : celui des raisons 

évoquées. Ces personnes se cachent moins derrière des prétextes et assument davantage le 



fait de ne pas aimer faire du sport (43%). Un chiffre en progression de 12% par rapport à 

2012. Le manque de temps n’est désormais cité que par 28% des sondés, contre 51% en 

2012. Viennent ensuite l’état de santé / l’âge qui ne le permet pas (28%, -23 pts), l’aspect 

contraignant (24%, -8 pts), le coût (22%, +3 pts), le manque d’accompagnement ou 

encadrement (11%, -2 pts) et le manque d’information sur les activités proches de chez eux 

(4%, -1 pt) 

Santé versus Performance : un changement de prisme s’opère 

Tout comme il y a 10 ans, le sport est associé majoritairement (85%) à l’univers de la santé, 

au maintien d’une «bonne forme». Cependant, cette notion régresse de 7% (vs 2013) au profit 

de celle du sport «challenge» illustrant le dépassement de soi. C’est cette idée qui progresse 

le plus dans l’esprit des Français quand on leur parle aujourd’hui de sport (+9pts, 76% vs 

2013). Vient ensuite la notion de bien-être, citée par 73% (-3 pts vs 2013).  

Ces chiffres pourraient en partie expliquer les raisons pour lesquelles les activités physiques 

dites “intenses” (de type course à pied, sport collectif, vélo) et “mixtes” (douce et intense) sont 

les plus pratiquées par ceux qui font du sport, avec respectivement 43% et 44%. Les activités 

“douces” (yoga, stretching, Pilates…) le sont, elles, par 34%. 

Concernant les pratiques sur l’année 2023, les Français déclarent avoir eu recours à : 51% à 

une pratique individuelle en extérieur (en dehors du domicile), 43% à une pratique à domicile, 

24% à une pratique collective en extérieur (en dehors du domicile), 21% à une pratique 

individuelle en salle,  20% une pratique collective en salle, 18% une pratique ponctuelle à une 

manifestation sportive du type course à pied, marche, etc. avec une finalité caritative, 12% 

ont suivi des cours à distance sur Internet et 11% ont participé à une course à pied avec un 

objectif sportif, de performance. 

De nouveaux modes de vie qui influent sur la pratique sportive 

Près de 2 actifs sur 3 (59%) pratiquent désormais une activité sportive pendant leur semaine 

de travail. Un chiffre en hausse de 9% par rapport à 2015. 

L’essor du télétravail apparaît clairement comme un facilitateur de la pratique sportive. Ainsi, 

près de 2/3 des actifs qui travaillent à domicile (61%) déclarent faire du sport pendant la 

journée. Et grâce au travail à domicile, ils sont 73% à faire du sport de manière plus régulière, 

69% à faire plus d’activités sportives que par le passé, 48% à faire du sport avant leur journée 

de travail le matin et 43% à le faire à la pause déjeuner. 

Autre tendance qui contribue à la pratique sportive, celle de la recommandation de la pratique 

sportive par son médecin. 2 Français sur 5 se sont en effet vu conseiller la pratique d’une 

activité sportive précise par leur médecin, tandis que 43% ont été conseillés sur une pratique 

sportive de façon plus générale. D’autre part, 1 Français sur 5 a reçu une prescription 

médicale sur la pratique d’une activité sportive. On note également que la grande majorité des 

Français (86%) sont favorables à la prise en charge financière de séances de sport pour les 

personnes souffrant de maladies chroniques. 

 



 
Méthodologie : enquête réalisée en ligne du 6 au 12 décembre 2023 auprès d’un échantillon représentatif de la 

population française de 2 000 personnes âgées de 16 ans et plus. 

Pour rappel, la FFEPGV est aujourd’hui la 1ère Fédération sportive non compétitive et la 7e Fédération tous sports 

confondus en nombre de licenciés. Elle est engagée depuis 25 ans pour le sport santé. Cette pratique du sport vise le 

bien-être physique, psychologique et social de tous les publics.  

 

A propos de la FFEPGV 
 

Issue d’un mouvement sportif créé en 1888 pour améliorer la santé publique par la démocratisation de 

la pratique sportive, la FFEPGV voit le jour en 1971, avec la réunion de plusieurs structures fédérales 

sportives. Première fédération non-olympique, elle  a pour vocation d’organiser des activités physiques 

et sportives, orientées vers les loisirs et le bien-être. Elle est reconnue d’utilité publique depuis 1976, et 

compte près de 430 000 de licenciés, 15 000 Bénévoles dirigeants pour 4 700 clubs répartis sur tout le 

territoire. Les cours sont délivrés dans chaque club par plus 6 500 animateurs sportifs formés et 

diplômés par la Fédération. 

Pour information : ffepgv.fr/ 
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